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Résumé 

 
Cet article propose une analyse de l’introduction de la pédagogie numérique 

à l’Université Alassane Ouattara pour assurer la poursuite des activités 

académiques lorsque la Covid-19 a contraint les autorités académiques 

ivoiriennes à fermer les écoles et universités sur l’ensemble du territoire 

national en mars 2020. Les données présentées ici ont été recueillies à travers 

des entretiens individuels réalisés auprès d’un échantillon de 28 acteurs de 

l’UAO. De l’analyse de ces données, il ressort que pour contrer les effets de 

la crise sanitaire liée à la Covid-19, les acteurs ont procédé à la mise en 

place d’un environnement numérique de travail. Cela s’est traduit par la 

souscription à des plateformes de cours en ligne et la formation de certains 

acteurs, ce qui leur a permis de poursuivre les cours sur toute la période de 

fermeture. Mais, cette innovation à fait face à des attitudes de résistance qui 

se traduisent par sa faible appropriation. Après la crise sanitaire, cette 

situation a conduit au relâchement des pratiques de cours en ligne et au 

retour au système classique d’enseignement en présentiel. 

Mots clés : Stratégie, résilience, Covid-19, pédagogie numérique, cours en 

ligne 

 

Abstract 

 
This article provides an analysis of the introduction of digital  
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pedagogy at the University Alassane Ouattara to ensure the continuation of 

academic activities when Covid-19 forced the Ivorian academic authorities 

to close schools and universities nationwide in March 2020. The data 

presented here was collected through individual interviews with a sample of 

28 UAO stakeholders. Analysis of the data shows that to counter the effects 

of the Covid-19 health crisis, stakeholders have set up a digital working 

environment. This involved subscribing to online course platforms and 

training certain players, which enabled them to continue courses throughout 

the closure period. However, this innovation has met with resistance, 

resulting in low take-up. After the health crisis, this situation led to a 

relaxation of online course practices and a return to the traditional face-to-

face teaching system. 

Key words: Strategy, resilience, Covid-19, digital pedagogy, online courses 

 

Contexte 

 

La crise sanitaire liée à la Covid-19 a contraint les 

gouvernements a adopté des mesures d’urgence aux 

conséquences inattendues. Dans la plupart des pays, ces mesures 

ont bouleversé tous les fondamentaux de la vie sociale. Dans le 

secteur éducatif par exemple, pilier du développement de toute 

nation, les établissements d’enseignement préscolaire, primaire, 

secondaire et supérieur ont été contraints de fermer créant ainsi 

une psychose chez certains acteurs éducatifs. Pour de nombreux 

étudiants, selon Laudati et Kyamusugulwa (2021), la fermeture 

des universités signifiait à cette époque, que leur instruction 

serait stoppée nette. L’objectif principal de ces mesures 

d’urgence était de limiter la propagation de la maladie, mais 

surtout préserver le maximum de vie (URD, 2020). 

Après plusieurs semaines de fermeture, la grande majorité des 

pays se sont engagés à trouver des solutions en appelant les 

acteurs éducatifs à la continuité pédagogique. Dans 

l’enseignement supérieur en particulier, cette continuité 

pédagogique à laquelle tous les acteurs en appellent devrait 

s’axer essentiellement sur l’usage des TIC puisqu’avant la 

survenue de cette crise sanitaire, l’utilisation de ces outils dans 

ce secteur éducatif était le plus souvent limitée à la mise à 
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disposition de supports de cours et de ressources (Marion et al 

2020). Certes, ce type de dispositif de cours en ligne existait 

avant dans certains pays avant cette crise comme à vocation 

complémentaire (Pouzard et Roger, 2000). Ainsi, ce passage 

brutal du mixte à la seule technique virtuelle est présenté comme 

une première expérience pour la majeure partie des pays du 

monde et constitue, selon Benjelloun et al (2021), un véritable 

challenge pour toute la communauté de l’enseignement 

supérieur à l’échelle mondiale.  

A l’instar des autres pays touchés par cette maladie, les autorités 

ivoiriennes ont aussi appelé à la continuité pédagogique après 

plusieurs semaines de fermeture des écoles et des universités du 

pays. Les acteurs en charge de l’éducation (tant au niveau 

secondaire que supérieur) se sont engagés à repenser le système 

de transmission des savoirs de sorte à renforcer leurs capacités 

de résilience face à la Covid-19 (MENET-FP, 2020). Le recours 

à cette approche pédagogique axée sur le numérique devrait 

permettre le fonctionnement des services éducatifs sans exposer 

les acteurs (apprenants et formateurs) à des risques de 

contaminations (Djédé et Adon, 2020). Ainsi, les universités 

ivoiriennes, en s’appuyant chacune sur ses ressources ont tenté 

d’assurer de façon singulière, la continuité de leurs activités 

académiques, et cela dans un environnement protecteur. Cette 

nouvelle approche pédagogique qui vient en complément de 

l’approche traditionnelle, classique de transmission du savoir 

s’inscrit dans une dynamique de changement d’approche 

pédagogique. Mais le constat fait état d’un quasi retour au 

système d’enseignement en présentiel. Dans un contexte où les 

épidémies et maladies transmissibles par contact ne cessent de 

troubler la quiétude des hommes, ce constat nécessite de faire un 

bilan post-crise sanitaire de l’implémentation des cours en ligne 

à l’UAO afin de tirer les leçons qui en découlent. Ainsi se 

dégagent les questions fondamentales suivantes : Comment la 

pédagogie numérique a-t-elle été implémentée à l’UAO ? Quel 
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bilan peut-on faire de la mise en œuvre de cette pédagogie 

numérique à l’UAO ? L’objectif de cet article est d’expliquer le 

processus d’implémentation de la pédagogie numérique à 

l’UAO en contexte de crise sanitaire liée à la Covid-19 et par-

delà faire un bilan de sa mise en œuvre.    

 

1. Matériels et méthodes 

 

    1.1. Site de l’étude 

L’étude a été réalisée à l’Université Alassane Ouattara (UAO) 

située dans la ville de Bouaké (voir la carte de localisation ci-

après). Créée en 1992, elle fut d’abord le Centre universitaire de 

Bouaké avant de prendre son autonomie par le décret n° 95/975 

du 20 novembre. Elle est aujourd’hui une des universités 

publiques du pays. En 2018, l’UAO comptait 20.000 étudiants, 

640 enseignants-chercheurs, 24 chercheurs et 338 personnels 

administratifs. 

Deux raisons fondamentales ont guidé le choix de ce site. 

Premièrement, cette université à une particularité du point de 

vue de son histoire. En effet, avec la crise de la Covid-19, ce fut 

la deuxième fois que les acteurs de cette institution universitaire 

sont contraints à fermer et suspendre toutes activités 

académiques après celle occasionnée par la  

La deuxième raison est qu’avec de la Covid-19, lesdits acteurs 

ont fait preuve d’une nouvelle forme de résilience. Ils ont par 

ailleurs réussi à maintenir les liens d’apprentissage malgré la 

fermeture de leur université tout en état chez eux. C’est donc 

l’ensemble de ces raisons qui ont motivé  
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Carte 1 : Localisation de la zone d’étude 

 

 
 

    1.2. Technique de sélection des personnes interrogées 

La technique qui a permis de sélectionner les participants à cette 

étude est la technique de la boule de neige. Cette technique nous 

a permis d’interroger certains acteurs qui ont été activement 

impliqués dans la mise en place de la continuité pédagogique à 

l’UAO afin de permettre à l’institution de faire face à la Covid-

19. Au total, 28 personnes ont été interrogées. La répartition des 

catégories d’acteurs interrogés est consignée dans le tableau ci-

dessous.   
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Tableau 1 : Effectif des participants aux entretiens 

 
Catégories d'acteurs Effectifs 

Le Vice-président chargée de la Pédagogie 01 

Les Ingénieurs Pédagogiques 01 

Les administrateurs des plateformes de cours en 

ligne 
02 

Les informaticiens  02 

Les responsables des enseignants et 

départements   
10 

Les délégués d’étudiants 12 

Total 28 

 

Source : Données d’enquête 

 

    1.3. Collecte des données 

La collecte des données s’est faite à l’aide d’un guide 

d’entretien. Ce fut un ensemble de questions ouvertes portant sur 

le mécanise de continuité pédagogique mise en place durant la 

crise de la Covid-19. Les données issues des entretiens menés 

ont fait objet d’enregistrement à l’aide d’un dictaphone. 

 

     1.4. Traitement des données 

Le traitement des données s’est fait en trois phases essentielles. 

D’abord, les entretiens enregistrés ont fait objet de transcription 

intégrale. Ensuite, à l’aide de la technique du tri thématique 

manuel nous avons regroupé les propos de sens communs en 

suivant la structure du guide d’entretien. Enfin, une analyse de 

contenu a été effectuée. 

 

2. Résultats 

 

Le dispositif de résilience mis en place à l’UAO pour faire face 

à la Covid-19 a certes été matérialisé par les cours en ligne, 

toutefois, il est important de noter que les pratiques de cours en 
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ligne avaient déjà été pensées dans une perspective d’innovation 

et cela avant la crise liée à la Covid-19. En effet, bien avant la 

survenue de la crise du Covid-19, un projet relatif à cette 

pédagogie numérique avait été élaboré par certains acteurs et 

soumis à la gouvernance de l’UAO. Les entretiens réalisés nous 

ont permis de comprendre que ledit projet était en voie d’être 

présenté au conseil de l’université, et c’est dans ce contexte que 

sont apparues la Covid-19 et la crise éducative inédite qui s’en 

est suivie. Cette situation sanitaire a non seulement fait passer 

cette idée d’innovation pédagogique à une stratégie d’urgence 

éducative et une stratégie de résilience de l’UAO face à cette 

maladie. Deux principales approches ont été développées : la 

mise en place d’un environnement numérique de travail et la 

formation des acteurs. 

 

    2.1. Mise en place de l’environnement numérique de travail 

Pour répondre à ce nouveau défi d’enseignement en ligne, un 

environnement numérique de travail avait été mis en place selon 

nos données d’entretien. Cet environnement numérique se 

traduit par la souscription et la vulgarisation à certaines 

plateformes de cours/formation en ligne, mais également à la 

création des mails institutionnels.  

 

        2.1.1. Souscription aux plateformes de cours en ligne 

Trois plateformes permettant les enseignements en ligne ont été 

admises dans le cadre des stratégies de résilience des acteurs de 

l’UAO face à la crise sanitaire. Il s’agit des plateformes 

suivantes : Teams, Moodle et Zoom. 

 

               2.1.1.1. Teams 

Teams est une application de communication collaborative 

lancée officiellement en 2016 par Microsoft (figure 1). Elle 

intègre une solution complète de visioconférence issue de la 

technologie Skype, le stockage et le transfert des fichiers avec 
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SharePoint et un bloc pour les prises de note avec OneNote. Elle est 

dotée d’une fonctionnalité de messagerie instantanée permettant 

d’échanger par groupe de travail tout en conservant une trace des 

échanges.  

La mosaïque qu’elle propose peut inclure jusqu'à 49 personnes et 

permet, si besoin, de répartir la réunion en sous-groupes de travail. 

Les meetings virtuels peuvent prendre en charge jusqu'à 

20 000 participants. Si besoin, Teams peut en outre incruster le 

conférencier en surimpression de son support de présentation ou d'un 

arrière-plan virtuel. 

 

Figure 1: Image de l'application Teams 

 

 
 

Source : https://modernize.fr/microsoft-teams/ 

 

             2.1.1.2. Moodle 

Moodle est une application d'apprentissage en ligne (figure 2). 

Elle a été développée à partir de principes pédagogiques et 

permet de créer des communautés s'instruisant autour de 

contenus et d'activités. Outre la création de cours à l'aide d'outils 

à l'usage des formateurs, Moodle permet l'organisation de cours 

sous forme de filières (catégories et sous-catégories, cohortes…) 

https://modernize.fr/microsoft-teams/
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qui lui confère un potentiel de mise en place de dispositifs 

complets d'enseignement. Cette application est aussi dotée d’un 

système de gestion de contenu, ajoutant ainsi divers outils 

d'interactions pédagogiques et communicatives. Cela lui permet 

de créer un environnement d'apprentissage en ligne, des 

interactions entre pédagogues, apprenants et ressources 

pédagogiques. 

 

Figure 2 : Image de l'application Moodle 

 

Source :https://jenseigneadistance.teluq.ca/mod/page/view.php

?id=313 

 

             2.1.1.3. Zoom 
Zoom est également l'une des principales applications 

logicielles de vidéoconférence (figure 3).  Cette application 

permet d'organiser des sessions de chat en tête-à-tête qui peuvent 

se transformer en appels de groupe, des sessions de formation et 

des webinaires pour des publics. Elle offre aussi des possibilités 

https://fr.wikipedia.org/wiki/Syst%C3%A8me_de_gestion_de_contenu
https://jenseigneadistance.teluq.ca/mod/page/view.php?id=313
https://jenseigneadistance.teluq.ca/mod/page/view.php?id=313
https://www.pocket-lint.com/fr-fr/applications/acheteurs-guides/131512-applications-d-appel-video
https://www.pocket-lint.com/fr-fr/applications/acheteurs-guides/131512-applications-d-appel-video
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de réunions avec une capacité d’accueil allant jusqu'à 1 000 

participants et jusqu'à 49 vidéos à l'écran. Zoom est dotée d’un 

niveau gratuit qui permet un nombre illimité de réunions 

individuelles, mais limite les sessions de groupe à 40 minutes et 

100 participants. En résumé, Zoom est un outil essentiel pour les 

équipes de petite, moyenne et grande taille qui souhaite rester en 

contact et poursuivre leur travail quotidien avec un minimum de 

perturbations.  

 

Figure 3 : Image de l'application Zoom 

 

 
 

Source : https://pic.clubic.com/v1/images/1917024/raw 

  

       2.1.2. Création des mails institutionnels et formation des 

acteurs 

Pour un meilleur usage des plateformes d’enseignement citées 

plus haut, des mails institutionnels ont été créés par les acteurs 

techniques comme une mesure d’urgence et mis à la disposition 

de qui de droit. Selon les données d’entretien, le mail 

institutionnel a été l’élément à travers lequel, les acteurs 

https://pic.clubic.com/v1/images/1917024/raw


                                                                                         Revue ASTR-GHANA 

186 

pédagogiques, une fois connectés arrivaient à accéder aux 

classes virtuelles. Certains propos recueillis relatent ce fait :   

« Mais avant ça on a d’abord créé des Mails 

institutionnels pour chaque étudiant, parce que 

c’est avec le Mail institutionnel qu’on peut 

adhérer à la salle à la classe c’est vrai qu’on peut 

inviter aussi quand tu as un Mail ordinaire 

Yahoo. Mail institutionnel pour chaque étudiant 

et dans chaque spécialité ce qui a permis aux 

personnes extérieures par exemple ce qui 

enseigne dans les masters professionnels par 

exemple qui ne sont pas enseignants d’ici qui sont 

les professionnels du métier voilà ça leur a 

permis de faire le cours étant à Abidjan, étant 

France, étant en Europe en tout cas, pendant 

cette période en tout cas on a fait le cours ». 

HSA.SI/UAO. 

 

Afin de parvenir à l’utilisation des plateformes auxquelles 

l’UAO a souscrit, certains acteurs ont été formés à leurs usages. 

Trois (03) catégories d’acteurs ont été formées à l’utilisation des 

plateformes de cours en ligne : les informaticiens et 

administrateurs eux-mêmes, les enseignants et les étudiants. 

 

Les informaticiens notamment moi et M. (…) 

qui a formé une autre poule lui a été formé par 

l’AUF. Il a formé une deuxième poule un second 

nivaux une autre poule, maintenant cette poule-

là a pris en charge la formation des enseignants 

ce qui avait eux-mêmes leurs cours à diffuser 

voilà il les a formés en amphi avec les démos 

plus ou moins les gens on regarder comment ça 

se fait et certain ce sont lancer (…) ». 

HA.SI/UAO 
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Au niveau des enseignants, les données indiquent trois séances 

de formation ont été organisées par les acteurs techniques. Quant 

aux étudiants, seulement un « groupe » de délégués avaient été 

formés. À l’issue de leur formation, ces délégués ont eu la 

responsabilité d’aider leurs condisciples à l’usage des 

plateformes de cours en ligne. Ce fait relève des propos ci-

dessous :  

 

« Ça je n’ai pas trop d’information là-dessus, 

mais je vais demander après… mais on dirait 

qu’on a formé, oui un groupe de délégués avait 

été formé et on leur avait demandé d’aider leurs 

amis et cela a été fait (…) ». HY. VPCP/UAO 

 

         2.1.3. Module de formation 
Les formations reçues par les acteurs de la continuité 

pédagogique à l’UAO étaient essentiellement axées sur l’usage 

des plateformes de cours en ligne décrites plus haut. Ces propos 

sont soutenus par les affirmations suivantes :  

 

« Nous même on a été formé par l’AUF sur l’usage 

et l’administration de Teams. Cette formation 

s’est étendue sur deux (02) semaines. Ensuite, à 

l’appel des autorités de la gouvernance, nous 

avons formé les enseignants à l’usage de Teams et 

Moodle ». H.EN.SED/UAO. 

 

    2.2. Enseignements tirés de la mise en œuvre 

Le bilan de la mise en œuvre se situe à deux niveaux : au niveau 

de la réalisation des activités académiques et au niveau de 

l’appropriation de l’approche 

 

        2.2.1. Au niveau des activités académiques 

Au niveau des activités académiques, on note que cette 
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Approche a permis d’achever les enseignements et d’effectuer 

les évaluations. Le tableau ci-dessous dresse le bilan du suivi 

des activités académiques de l’UAO au cours de l’année 

académique 2019-2020 : 

 

Tableau 2 : Tableau de suivi des activités académiques de 

l’UAO 

 

UFR 

Semestre 1 Semestre 2 

Taux d’exécution Taux 

d’exécution des 
Evaluations 

Résultat 

proclamé 
(Oui/Non) 

Taux d’exécution Taux 

d’exécution 
des 

Evaluations 

CM 

Résultat 

proclamé 
(Oui/Non) 

TD 
CM TD CM TD 

CMS 100% 100% 100% Oui 100% 100% 100% Oui 

SJAG 100% 100% 100% Session 
unique 

100% 100% 100% Session 
unique 

SED 100% 100% 100% Oui 100% 100% 100% Oui 

SM 100% 100% 100% Oui 100% 100% 100% Oui 

CEMV 

(M1) 

100% 100% 100% Oui 100% 100% 100% Oui 

CEMV 

(M2) 

100% 100% 100% Oui 100% 100% 100% Oui 

SJAG 100% 100% 100% Session 

unique 

100% 100% 100% Session 

unique 

SED 100% 100% 100% Oui 100% 100% 100% Oui 

 

Source : Rapport d’activités de la Vice-présidence en charge de 

la Pédagogie, de la Recherche de l’Innovation et de la Vie 

Universitaire. 

 

       2.2.2. Au niveau de l’appropriation de l’approche : un 

bilan mitigé 

Au niveau de l’appropriation, on note à ce niveau un bilan mitigé 

Les données d’entretien révèlent que malgré les stratégies 

déployées par la gouvernance pour amener les acteurs de l’UAO 

à adhérer cette pédagogie numérique, on note un faible intérêt 

voire un manque d’engouement des acteurs vis-à-vis de cette 

approche pédagogique. En effet, lors des sessions de formations 

organisées par la gouvernance de l’UAO sur les cours ligne, il a 

été constaté que de nombreux enseignants-chercheurs et 

étudiants de l’UAO n’avaient malheureusement pas pris part aux 

différentes sessions de formation. Dans certaines UFRs comme 

l’UFR Sciences Economiques et Développement et l’UFR 

Sciences Juridiques Administratives et Gestion, les enseignants 
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n’ont pas pu bénéficier des sessions de formation. Voici à ce 

sujet, les propos d’un enseignant de l’UFR Sciences Médicales, 

coordonnateur d’un projet de l’AUF pour former les enseignants 

à l’usage de l’application Moodle. 

« L’UFR Sciences médicales a bénéficié d’un projet 

AUF. Pour l’instant, sur les 22 enseignants ciblés pour 

la formation des formateurs, seulement 8 ont répondu 

présents pour la formation des formateurs. A termes, il 

s’agira pour les 22 enseignants formés à l’utilisation de 

l’application MOODLE de former l’ensemble des 

enseignants-chercheurs de l’UAO. Le plan d’actions 

défini permettra d’atteindre les objectifs fixés pour qu’à 

la rentrée prochaine l’ensemble des enseignants 

chercheurs de l’UAO soient opérationnels sur les deux 

applications : TEAMS et MOODLE. »  K.O, UFR 

Sciences Médicales-Bouaké  

Cette situation avait amené la gouvernance de l’UAO à faire 

pression sur les enseignants-chercheurs et les étudiants pour les 

contraindre à participer aux sessions de formation. Voici à ce 

propos, un extrait du discours d’un de nos enquêtés :  

« Et la plus grosse question, c’était au niveau des 

enseignants. Pour eux on a initié des formations 

en amphi Légré plusieurs fois les enseignants ont 

marqué leurs présences par leurs absences, une 

première fois bon nous on sait dit que bon il y 

avait des occupations, mais en fait il n’y avait pas 

d’occupation puisse qu’ont étaient en période de 

covid. Bon on a même pris les dispositions gel 

hydro- alcoolique, un mettre de distance on a tout 

pris comme disposition, mais ils ne sont pas 

venus encore pour la deuxième fois. La troisième 

fois, avec la pression du président ils sont venus, 

quand ils sont venus voilà leur attitude : mais ça 

là même est-ce que vous ne pouvez pas faire et 
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puis nous on vient seulement parler tu vois un peu 

non ? ». HSA.SI/UAO. 

 

Ensuite, le recours aux différentes ressources pédagogiques 

acquises pour assurer le fonctionnement cette approche est resté 

limité. Ainsi, certains cours magistraux ont certes été effectué en 

ligne, mais les travaux dirigés, les exercices de groupes, etc. ont 

été faits en présentiel alors que les outils à disposition 

prévoyaient des travaux de groupe dans leur fonctionnement. 

D’ailleurs il a été noté que certains enseignants transmettaient 

les cours aux étudiants par WhatsApp au lieu d’utiliser les 

canaux officiels proposés par la gouvernance.  

On a également noté un faible niveau de connectivité des 

étudiants lors des différentes sessions de cours en ligne. Selon 

les administrateurs des plateformes de cours en ligne, le taux de 

connectivité constatés par session oscillait entre 10 et 15 %. Ce 

qui sous-tend que très peu d’étudiants restaient connectés 

pendant toute la durée du cours. Plusieurs raisons seraient 

évoquées notamment la mauvaise qualité de la connexion, le 

manque de moyens financiers pour souscrire à des pass Internet, 

le manque de matériels adaptés (téléphone android, ordinateur, 

tablettes) pour se connecter etc. 

Enfin, il convient aussi de noter que la mise en œuvre de cette 

nouvelle approche pédagogique était soutenue par une vision de 

passage à échelon pour la classe gouvernante. Cependant, 

l’attitude de résistance des acteurs vis-à-vis de cette innovation 

a conduit au relâchement des pratiques de cours en ligne initiées 

par la gouvernance de l’UAO et au retour au système classique 

d’enseignement en présentiel.  

 

Discussion 

 

Les résultats de cette étude indiquent que pour faire face à la 

Covid-19, les acteurs de l’UAO ont procédé à la mise en place 
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d’un environnement numérique de travail. Cela s’est traduit par 

la souscription à des plateformes de cours en ligne. Aussi, les 

pratiques pédagogiques axées sur les TIC n’étant pas 

véritablement ancrées dans les habitudes des acteurs de l’UAO 

avant la crise sanitaire, ils ont donc procédé des renforcements 

de capacités des agents ayant été impliqués dans la mise en 

œuvre de la continuité pédagogique. Toutefois, les attitudes de 

résistance et l’adoption limité de la nouvelle approche 

pédagogique ont conduit à un retour total aux enseignements en 

présentiel en dépit des ressources qui ont été déployées. De la 

mise en place en place dudit environnement numérique de cours 

en ligne au retours du système classique en passant par les 

attitudes de résistance et l’adoption limité de la pédagogie 

numérique, l’ensemble de ces résultats présentés font état de la 

résistance au changement. Ainsi, la présente discussion 

s’articule autour de trois (03) facteurs susceptibles de pouvoir 

expliquer cette résistance à l’adoption de la pédagogie 

numérique à l’UAO.  

  

    3.1. Contexte d’implémentation des TIC (catalyseur de la 

continuité pédagogique) dans la sphère éducative 
L’intégration des TIC dans la pédagogie telle avec l’exemple de 

la Covid-19 a une histoire. Principalement, elle constitue une 

innovation dans le système d’enseignement par correspondance 

qui a débuté depuis l’antiquité (Sewart 2014). Le distanciel 

qu’elle offre n’est qu’une suite de cet enseignement par 

correspondance déployée à grande échelle avec l’établissement 

des services postaux réguliers au 19ème siècle. Cette forme 

d’enseignement s’est développée peu à peu dans le monde et 

l’un des premiers cours par correspondance a été offert au 

Royaume-Uni dans les années 1840 (Jung, 2019). À l’origine, 

certaines motivations claires étaient associées au développement 

de cette approche pédagogique. De ces motivations, Lee (2017) 

écrit que les premières formations à distance dans 
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l’enseignement supérieur avaient une valeur humaniste, 

notamment celle de s’adresser aux femmes, les minorités et les 

hommes moins fortunés exclus de l’éducation supérieure. Il faut 

comprendre par-là, une stratégie visant à réduire les inégalités 

sociales liées à l’accès à l’éducation. Par ailleurs, l’expansion de 

cette pratique pédagogique s’inscrit dans un mouvement global 

de scolarisation rendu nécessaire au 19ème siècle du fait de la 

révolution industrielle (Sewart, 2014). Ainsi, c’est à partir du 

milieu des années 1980 et surtout avec l'émergence des 

technologies interactives que les définitions de l’enseignement à 

distance vont s’approprier des notions de dialogue et 

d’interactivité (Henchiri, 2007). Ceci dire, c’est avec 

l'interaction à distance rendu possible grâce à web que 

l'enseignement à distance ou par correspondance a fait sa 

révolution en se convertissant en un enseignement en ligne 

comme l’on a pu constater durant la crise sanitaire liée à la 

Covid-19. Mais avant cette crise, l’intégration véritable des 

pratiques pédagogiques qu’offrent les TIC dans les systèmes 

d’enseignement contemporaines était classée comme défi 

majeur dans l’enseignement et l’apprentissage. C’est d’ailleurs 

la raison pour laquelle Karsenti (2003) écrivait, près de deux 

décennies avant le Covid-19 que l’école contemporaine se doit 

de favoriser une intégration en profondeur, quotidienne et 

régulière en vue de mettre à profit les possibilités nouvelles, 

innovantes, prometteuses et diversifiées. Dans cette dynamique 

de reconversion, l’usage des TIC constitue désormais une 

composante importante des programmes d’études dans les 

écoles primaires, les établissements secondaires et supérieurs. À 

ce sujet, il convient de commenter que l’appropriation de ces 

nouvelles technologies de l’information et de la communication 

chez les pédagogues ne s’est pas faite de façon simultanée dans 

les quatre coins du monde.  

Avec Karsenti et Larose (2005), l’on arrive à comprendre que 

les expériences d’intégration des TIC dans la pédagogie sont 



                                                                                         Revue ASTR-GHANA 

193 

plus nombreuses dans les pays du Nord (en Amérique du Nord 

et en Europe, notamment). Elles s’implantaient de manière 

rapide dans beaucoup de pays du sud (en Amérique du Sud, 

Chine ou Inde), mais d’apparition plus récente dans le contexte 

africain. De façon générale, l’intérêt qui a propulsé l’émergence 

des TIC dans les systèmes d’enseignement, s’agissant de son 

rôle et de sa place, n’a pas provoqué une révolution 

pédagogique. C’est pourquoi Crindal (2005) cité par Dioni 

(2008) parle d’une évolution lente et prudente des TIC dans les 

systèmes d’enseignement.  Toujours avant la crise sanitaire, 

cette tendance évolutive évoquée par ces auteurs était de plus en 

plus focalisée sur le mode d’usage des TIC dans la pédagogie. 

En termes d’acquis consolidés, l’on reconnaissait les TIC 

comme l’un des piliers centraux des mécanismes qui contribuent 

à moderniser et améliorer les rapports de connaissances en les 

démocratisant d’une part et d’autre part en les rendant plus 

compétitives (Melama, 2019). Au-delà même de la crise 

sanitaire, les TIC se montrent de plus en plus indispensables aux 

modes de transmission de savoir. Dans de tels contextes, les 

structures universitaires désireuses des pratiques qu’offre le 

numérique étaient devenues de grandes consommatrices des 

technologies de communication à distance à travers le monde 

(Karsenti, 2009). Toutefois, l’apparition brutale de la Covid-19 

et la crise sociosanitaire qu’elle a engendré constituent pour 

certaines structures universitaires un point de départ des 

pratiques pédagogiques principalement axées sur les TIC, 

comme ce fut le cas de l’UAO. 

 

    3.2. Crise de la Covid-19 et passage des systèmes classiques 

d’apprentissage à la pédagogie numérique 

Le bouleversement éducatif inédit engendré par la crise sanitaire 

a créé une brusque nécessité de repenser les systèmes de 

transmission de savoir. Selon Lollia et Issaieva (2020), il 

s’agissait à cette époque de garder le contact avec les apprenants 
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et à permettre la continuité du processus d’apprentissages pour 

deux points fondamentaux. Il était question de consolider les 

connaissances acquises d’une part, et d’autre part, de permettre 

l’acquisition de compétences nouvelles lorsque les modalités 

d’apprentissage à distance le permettent. Au regard de la 

précédente sociohistoire de TIC dans l’éducation-formation, la 

Covid-19 n’a fait que réorienter les motivations associées à 

l’enseignement en ligne. Avec cette pandémie, l’enjeu 

fondamental du numérique dans l’éducation était de permettre 

une poursuite des activités académiques et scolaires en basculant 

vers une autre approche qu’est l’enseignement à distance 

(Benjelloun et al. 2021). Dans ce contexte, le dispositif conçu à 

l’UAO constitue une nnovation pédagogique, mais d’une 

implémentation brutale. En effet, avant la crise sanitaire, 

l’utilisation des TIC était le plus souvent restreinte à la mise à 

disposition de supports de cours et de ressources, voire un 

dispositif complémentaire pour les pratiques d’enseignement 

(Pouzard et Roger, 2000 ; Marion et al, 2020). Ainsi, cette 

expérience imposée par la conjoncture due à la Covid-19 a mis 

les institutions et acteurs éducatifs sous une pression 

innovatrice, d’accélération de l’usage des opportunités qu’offre 

le numérique au monde éducatif (Benjelloun et al., 2021), mais 

avec une planification au préalable pour la plupart. C’est 

d’ailleurs la raison pour laquelle Sinapin (2020) soutient que la 

portée de la Covid-19 va au-delà d’une simple crise sanitaire. 

Cette tendance de dépassement qu’aborde cet auteur s’explique 

par la relecture urgente des positions ainsi que les manières de 

concevoir l’éducation. 

 

    3.3. Difficultés liées à l’usage du numérique dans la sphère 

éducative 

Bien que le numérique soit prôné par tous les acteurs des 

systèmes éducatifs depuis l’apparition de la Covid-19, sa mise 

en place pose d’énormes difficultés. En effet, remplacer 
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l’enseignement classique comme imposé par cette crise 

sanitaire, renvoie à une numérisation profonde des systèmes 

pédagogiques. Or, selon Melama (2019), les écueils à surmonter 

avant d’atteindre une intégration réussite des TIC sont 

nombreux. Cependant, même quand elle est réussie, l’idée de 

formation-apprentissage qu’elle engendre crée dans sa pratique, 

des relations pédagogiques difficiles à entretenir. Dans le 

contexte de la crise sanitaire, cette situation peut être à la base 

d’une certaine forme de résistance des acteurs éducatifs 

directement concernés par le changement. Dans cette même 

veine de pensée, ces auteurs soutiennent que le basculement 

brutal du présentiel vers le virtuel pour cause de la Covid-19 a 

montré une inadéquation entre les compétences requises pour la 

continuité pédagogique numérique et les compétences 

disponibles chez les acteurs en situation. L’élément instaurateur 

de cette inadéquation est le manque de formation. Cette assertion 

est en contradiction avec la réalité observée à l’UAO. En effet, 

les résultats de nos investigations ont montré que des formations 

ont été initiées afin de permettre une bonne prise en main de la 

nouvelle approche axée sur le TIC, mais celles-ci ont été 

boycottées par les principaux acteurs. Plus loin, d’autres auteurs 

se sont penchés sur cette question, mais sous l’angle des 

inégalités numériques. Selon Reynard (2020), en France, bon 

nombre d’enseignants et d’apprenants ne disposaient pas de 

matériels adéquats ou d’une bonne connexion internet. Zhong 

(2020), voit au cœur de ces difficultés une démonstration de 

l’impact de la Covid-19 sur les institutions scolaires aux 

ressources limitées et apprenants socialement défavorisés. Cet 

impact se manifeste par l’accès limité à la technologie, à 

l’internet et sur la capacité des étudiants à poursuivre leur cursus 

universitaire. Cette question d’aptitude est aussi abordée par 

Mbengue et al (2020) sous l’angle du manque d’expérience. Ces 

auteurs affirment que les enseignements à distance n’étant pas 

dans les habitudes universitaires, plusieurs étudiants en 
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Roumanie n’avaient jamais assisté à un cours en ligne avant le 

début de la crise sanitaire. Pour ce faire, les difficultés qui 

ressortent de cette intégration brutale des TIC pour assurer la 

continuité pédagogique sont d’ordre technique et cognitif. Ceux-

ci expliquent le manque d’affluence lors des séances virtuelles 

au moment de la Covid-19.  

Pour Marion et al (2020), l’une des difficultés liées aux cours à 

distances est le manque d’intérêt et la perte de motivation dans 

un contexte brutal comme celui imposé par la Covid-19. En 

s’appuyant sur cette expérience de la Covid-19, ils montrent 

qu’il est très difficile de susciter l’envie des cours magistraux 

hors-présentiel chez la classe apprenante, encore moins de 

soutenir l’attention de ceux-ci lors des cours à vidéo longue. Le 

manque d’affluence pour des séances virtuelles, également 

confirmé par nos résultats, est une attitude qui résulte du manque 

ou de l’absence d’évaluation (Moustapha et al. 2020). Cette 

assertion est en lien avec nos résultats dans la mesure où tous les 

examens ont été effectués à la réouverture des universités. Mais 

aussi, avec Marion et al. (2020), le taux de participation des 

étudiants a été assez faible avec l’expérience de la Covid-19 car 

la continuité pédagogique numérique a été annoncée aux 

apprenants comme étant plus ou moins facultative. 

Contrairement à cet auteur, nos résultats expliquent que les 

acteurs étaient plutôt dans une posture de statut quo. À la lumière 

des facteurs individuels de la résistance au changement (Bareil, 

2004), cette préférence portée vers le système d’enseignement 

en présentiel n’est qu’une forme d’opposition des acteurs face à 

la pédagogie numérique.   

 

Conclusion 

 

Cette étude propose un bilan de la mise en œuvre de la continuité 

pédagogique numérique dans les universités ivoiriennes en 

contexte de crise sanitaire en s’appuyant sur l’exemple de 
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l’Université Alassane Ouattara. Les données exploitées ont été 

produites dans une approche qualitative essentiellement axée sur 

les lectures et des entretiens. À partir des données recueillies, il 

ressort que pour faire à la crise sanitaire liée à la Covid-19, les 

acteurs de l’université Alassane Ouattara ont procédé à la mise 

en place d’un environnement numérique de travail. Celui s’est 

caractérisé par la souscription à des plateformes de cours en 

ligne (Times, Moodle et Zoom) et à la création des mails 

institutionnels. Étant donné qu’il s’agissait d’une nouvelle 

approche, la gouvernance de l’université a initié des formations 

à l’endroit des enseignants et étudiants. Ces formations ont 

essentiellement porté sur l’usage des plateformes de cours ligne 

acquis. De la mise en œuvre de cette nouvelle approche 

pédagogique, deux (02) enseignements majeurs sont à tirés. 

Premièrement, le numérique mobilisé a permis d’achever les 

activités académiques (cours magistraux et TD) dans un 

environnement sécurisé. Deuxièmement, l’adoption de cette 

approche pédagogique a fait objet d’une certaine attitude de 

résistance de la part de certains acteurs. Cela s’est traduit par la 

non-participation aux sessions de formation initiées par la 

gouvernance de l’université, l’utilisation limitée des outils 

acquis et la faible participation des étudiants aux cours en ligne. 

À la réouverture des universités, cette situation à conduire au 

relâchement des pratiques de cours en ligne et du retour au 

système classique malgré la vision de pérenniser cette pédagogie 

numérique.  Ainsi, dans un contexte où les maladies 

contagieuses ne cessent de faire leur apparition, repensé les 

systèmes d’enseignement est plus que nécessaire. Par 

conséquent, une perspective se dégage au regard des résultats de 

cette étude. En effet, ces pratiques pédagogiques n’étant pas 

dans les habitudes universitaires, il est évident que les acteurs de 

l’UAO aient été face à certaines difficultés, à la fois dans la 

conception et la mise en œuvre de leur stratégie, ce qui pourrait 

servir de cadre d’investigation afin d’enrichir cette thématique. 
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